AFFIRMER   NOTRE   ESPÉRANCE
Hébreux 10,19-39

 Seigneur, tu as ouvert pour nous le sanctuaire céleste. Qui pourrait nous en interdire l’accès ? Par ta Parole, tu confirmes la foi bien souvent ébranlée dans ses fondements. Renforce l’espérance lorsqu’elle est hésitante.
Notre assurance est fondée sur ta vie donnée. Tout vient de Toi. Tu nous as préparé le chemin vivant, nouveau et éternel (Jn 14,6). Ouvert à jamais, il nous conduit à l’intérieur de ton mystère caché. 
Avec confiance et assurance, nous te rendons hommage et honneur, toi le Vivant. Tu nous guides, nous portes et nous fais marcher. Tu nous fais traverser le voile de notre humanité qui nous dérobe le visage de ton Père, pour aller jusqu’à Lui (6,19).

Médiateur et prêtre, tu nous unis à Dieu par une voie nouvelle et vivante, celle inaugurée et ouverte dans ta chair. Tu l’as parcourue pour nous et pour toi. 

Seigneur, avec un cœur vrai, purifié et habité par ton Esprit, nous nous approchons de la Demeure éternelle. Le Père des miséricordes vient à nous (Lc 15,20), fidèle à ses promesses. Rien ne pourra plus nous séparer de Lui. 
Tu nous appelles à prier ensemble, à être ensemble devant Toi, à manger à la même table eucharistique, à participer de ta nature divine. Nourris et renforce nos liens de charité. Fais l’union de ton Église. 

Jamais le repli apeuré, derrière des murailles et des frontières, ne fera de nous des disciples joyeux. Que reste-t-il à espérer ? Que reste-t-il à attendre ? Vient le jour du discernement sur le mystère de la foi et la connaissance de ton Salut.
Pourquoi perdre le bénéfice de tous les combats spirituels endurés et menés au cours de l’histoire ? Qui pourrait nous ravir les richesses éternelles ? Avec une confiance assurée et joyeuse, nous les garderons avec soin, sûrs de ta bonté.

   19-21   Frères, après vous avoir parlé en profondeur du sacerdoce et du sacrifice du Christ, et après avoir recueilli les fruits d’un message riche d’enseignement, quelles conséquences devons-nous en tirer pour notre vie de croyant (1 Co 11,17-34) ?

Par sa médiation, le Christ nous conduit dans le Sanctuaire céleste et véritable. Il est réellement ouvert aujourd’hui. La voie nouvelle est dégagée. Engageons-nous avec espérance dans le Chemin vivant, et approchons-nous à sa suite pour y accéder.
Avec un cœur vrai et un droit reconnu, nous sommes devenus le sanctuaire nouveau habité par sa Grâce. Soyons plein d’assurance et fiers de notre espérance. Elles sont fondées sur sa vie donnée comme un Pain vivant, sur sa Passion et sa mort.

Tout nous vient de Lui et de notre connaissance de sa Vérité. Guide éminent (3,1-2), Il nous ouvre à jamais le chemin nouveau à travers le voile de sa chair, pour vivre au plus intérieur du Sanctuaire éternel et accueillir la primeur de son Salut. 
   22-23  Le chemin nouveau de la Nouvelle Alliance est inauguré et ouvert, avec une entière liberté d’accès (Lv 16,2). Dans un grand élan de Foi, approchons-nous de la maison de Dieu avec un cœur droit et une constante volonté d’adhésion et de persévérance.
Le Seigneur nous donne un cœur nouveau et un esprit nouveau pour nous unir à Lui (Ez 36,25-26). Il purifie toutes nos impuretés par l’eau pure de son baptême. Nous pouvons recevoir à l’intime de nos cœurs le don de sa grâce en vue du Salut.
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Le Christ, parvenu une fois pour toutes au bout du Chemin, inaugure pour nous la plénitude de notre Espérance. Elle est sûre, ferme, fondée sur la fidélité à ses promesses. 

Placée devant nous comme une ancre, elle ne peut pas nous tromper. Elle nous donne vigueur et vaillance. Maintenons-la inébranlable, gardons-la avec fermeté et endurance, sans inquiétude ni hésitation. Allons à Dieu d’un cœur vrai et sincère.
   24-25  L’Amour (1 Jn 4,7-21), pour entretenir sa flamme, doit se vivre intensément dans nos relations communautaires. Mettons-nous au service de nos frères et sœurs, en portant un regard heureux sur eux, et en veillant les uns sur les autres.
Gardons l’Esprit de la première communauté chrétienne (Ac 2,42-47). Encourageons-nous mutuellement dans le Souffle des Béatitudes. Qu’aucune dispute ne se produise au cours de nos assemblées. Restons unis devant le Seigneur.
Comprenons bien toute l’importance de l’écoute en commun de la Parole de Dieu et l’assiduité à l’Eucharistie. Tant de situations nous inclinent à la désertion. Aucune autre liturgie, ou assemblée de prière, ne peut en tenir lieu ni l’emporter sur elle. 
N’ayons pas peur d’affirmer ensemble notre foi. Veillons et soyons toujours sur nos gardes pour discerner. Une catastrophe s’annonce et des épreuves vont arriver. Le Jour du Seigneur s’approche pour une intervention décisive dans l’histoire humaine.
 26-27   Après avoir reçu l’annonce de l’Évangile, la foi peut vaciller, et l’espérance devenir incertaine. Si nous refusons de nous rencontrer, si nous rejetons la Lumière avec obstination et en toute conscience, que reste-t-il à espérer ?
Se rétracter après avoir accueilli et reconnu la grandeur des œuvres de Dieu, renier après avoir engagé ses pas dans la voie ouverte par le Christ, quelle désolation ! Viendra le Jugement pour ceux qui s’engagent sur le terrain dangereux du mépris.  
Ils perdent la pleine connaissance dans la vérité et l’amour. Ils refusent le pardon et l’appel à la conversion. Ils tomberont dans la peur de la mort et l’angoisse d’un feu menaçant (Lc 16,24), jusqu’à se perdre entièrement en choisissant le néant.
Restons vigilant pour rendre impossible une défaillance aussi grave. Ne dormons pas. Relevons-nous et prions, pour ne pas entrer en tentation (Lc 22,46).
28-29    Comprenez-vous l’extrême gravité de l’offense et de la faute de celui qui, après avoir suivi le Christ en pleine connaissance de vérité, le trahira avec rage, outrance et obstination, jusqu’à se mettre dans une situation sans issue (Mt 25,41) ?  
Méditez sur la gravité et la tragédie de ces trois réalités : - Le Fils de Dieu, foulé aux pieds dans la dérision, la moquerie et la violence du mépris (Mt 5,13 ; 7,6 ; Lc 8,5).
- Le sang divin de l’Alliance Nouvelle, tenu pour vulgaire et profane, puis rejeté avec dédain et ingratitude (Ac 10,15.28).
- L’Esprit de la grâce, outragé avec arrogance, insolence et excès, au comble de la malice et du blasphème (Za 12,10 ; Mt 12,31 ; He 6,4-6).

   30-31   Entendez bien la colère de Dieu qui monte. Rappelez-vous les paroles des prophètes d’autrefois qui ne cachaient pas leur lampe sous le boisseau (Mt 5,15).
Car nous connaissons celui qui a dit : 
   C’est à moi de faire justice, c’est moi qui rendrai à chacun ce qui lui revient.

Et encore : Le Seigneur jugera son peuple. (Dt 32,35-36)
Il est redoutable de tomber entre les mains du Dieu vivant ! (Dt 32,39)               (T.O.L.)
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   32-35  Souvenez-vous de votre fidèle et généreuse adhésion au témoignage des Apôtres. Aux premiers temps de votre conversion, vous avez montré tant de courage, de patience et de vaillance.

               Que de fruits spirituels avez-vous produit ensuite par l’illumination de votre conduite et la profondeur de votre accueil au Christ Lumière du monde ! (1 Th 1,3 ; Ph 1,3-11 ; 1 Co 1,4-9) 
Jésus avait annoncé de grandes lutes et beaucoup de souffrance pour ses disciples (Mt 10,17-24 ; 2 Tm 2,3-5). Il voulait les rendre fort dans les épreuves (2 Co 13,9).
Chacun de vous a déjà enduré et subi de nombreuses vexations, injures et persécutions. Vous avez été donnés en spectacle, et vous êtes devenus la risée de l’opinion (Mt 5,10-12 ; 1 P 4,14 ; Ac 14,22). Mais vous avez tenu bon dans la foi.
Ayant soutenu de longs et douloureux combats pour demeurer en Dieu, vous avez été solidaires et en communion avec le sort des frères insultés et outragés.

Vous avez eu de la compassion pour les persécutés et les prisonniers au nom du Christ, exposés comme lui à la dernière place et même à la condamnation à mort. 
Dans la foi pour les biens éternels que personne ne peut ravir, vous avez accepté, avec la joie parfaite de l’Esprit, la confiscation violente et la saisie de tous vos biens (Mt 5,11 ; Ac 7,58 ; 8,1 ; 12,2 ; 2 Co 6,10 ; 8,2 ; Col 1,24).

Ne perdez pas votre assurance à l’égard de Dieu (Mt 5,3.10). En recherche des vraies richesses spirituelles, des biens véritables et durables qui demeurent à jamais (3,1), vous verrez s’ouvrir pour vous les portes de la Cité d’en Haut. 
36-39 Montrez-vous endurants dans les épreuves, avec une patiente persévérance, pour faire la volonté de Dieu, à l’imitation de Jésus Christ. Gardez l’espérance de la réalisation de sa Promesse (Rm 8,25 ; 2 Tm 2,12).
En effet, encore un peu, très peu de temps, et celui qui doit venir arrivera, il ne tardera pas.

Celui qui est juste à mes yeux par la foi vivra ; mais s’il abandonne, je ne trouve plus mon bonheur en lui. (Is 26,20-21)
Sortez de la tentation de vous cacher et de vous replier sur vous-mêmes. Continuez à faire le bien. Soyez fermes dans la foi, source de toute vie, et forts pour garder courage. Ne vous dérobez pas à la mission d’annoncer l’Évangile (Ac 20,20.27). 
                                                                       Abbaye de Limon. Le 4 octobre 2019
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